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144. La somme au crédit du fonds des Sauvages, qui consiste d'ar­
gents provenant deê annuités qui leur furent assurées par un traité et 
de la vente de terre, bois, pierres, etc., livrés par eux, s'élevait au 30 
juin 1892 à $3,582,535. La dépense sur ce fonds, chargée principale­
ment aux intérêts, s'élevait à $323,107. La dépense sur les appropria­
tions du parlement était de $877,792,—soit un total de $1,200,899. 

145. La quantité de terre vendue durant l'année au profit des Sau­
vages a été de 22,817 acres, réalisant $45,185. La quantité de terre 
retenue par le gouvernement pour en effectuer la vente est d'environ 
460,244 acres. 

146. Comme les rapports du recensement du 1891 ont montré claire­
ment qu'on ne devrait ajouter aucune foi aux tableaux touchant l'im­
migration et que le département de l'agriculture faisait publier tous 
les ans, nous les avons complètement ignorés dans cette publication. 
De plus il est reconnu que les rapports touchant l'immigration les mieux 
faits et les plus corrects trompent assez souvent, vu qu'il est impossible 
d'obtenir des rapports exacts sur l'émigration. 

147. L'immigration au Canada pour l'année 1892, a été généralement 
satisfaisante et aurait été, sans contredit, plus considérable n'eût été 
l'apparition du choléra en Europe vers la fin de l'été. Un bon nombre 
d'immigrants se sont établis dans le Manitoba, et les Territoires du 
Nord-Ouest pendant l'année, et comme on rapporte qu'ils avaient avec 
eux, dans le Manitoba seulement, 1,035 convois de bestiaux et d'effets, 
il est évident que quelques-uns, au moins, avaient l'intention de s'y 
établir en permanence. 

148. Les relevés des ventes de terres par les principales compagnies 
de chemins de fer et de terrains dans le Manitoba et le Nord-Ouest 
nous montrent d'une manière non équivoque le progrès de la colonisa­
tion ; une partie de ces terrains, cependant, sera toujours un champ 
ouvert à la spéculation, mais la plus grande partie sera aussi à la 
disposition de ceux qui désireront s'y établir et cultiver. En 1892 la 
quantité de terrains vendus par la Compagnie du Pacifique canadien, 
a été de 392,467 acres, le montant réalisé ayant été de $1,355,687, au 
taux de $3.45 par acre. La Compagnie de la Baie-d'Hudson en a 
vendu 19,700 acres pour $116,620 ou $5.92 par acre. Cette compagnie, 
a aussi vendu des lots de ville pour une valeur de $62,710. La com­
pagnie de terrains de Qu'Appelle, Long Lake et Saskatchewan a 
vendu 2,018 acres de terre pour $6,362 étant au taux de $3.15 par 
acre. La Compagnie de terrains de Calgary et Edmonton en a vendu 
13,072 acres pour $44,998, soit une moyenne de $3.44 par acre. Ces 
quatre compagnies donc ont vendu en total 427,257 acres de terre 
pour $1,523,667, soit une moyenne de $3.56 par acre. 

149. Le nombre d'inscriptions pour homesteads, durant l'année, a 
été de 4,948, représentant 14,972 acres, et 774,400 acres de terre. 
Ces inscriptions ont été faites par 2,781 Canadiens, 513 des Etats-Unis, 
92 des Canadiens repatriés, 829 du Royaume-Uni, 107 Français, (436 
Austro-Hongrois, 242 Russes (autres que les Mennonites), 70 Suédois 


